
La Cause, c’est le déploiement en France du vieux drapeau de la Réforme. 
C’est le salut au passé, c’est le labeur du présent et c’est la frêle espérance de l’avenir...
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preuve d’humilité et de confianceface aux événements et aux ventscontraires. Ces quelques versécrits par Boileau semblent oppor-tuns à notre époque en considé-rant les engagements, les réunionsqui doivent être reportés, ou réin-ventés sous d’autres formes :
Hâtez-vous lentement, et sans perdre courage,
Vingt fois sur le métier remettez votre ouvrage,

Polissez-le sans cesse, et le repolissez,
Ajoutez quelquefois, et souvent effacez.Les conditions de sécuritésanitaires n’étant pas réunies,nous avons dû avec tristessereporter le concert prévu le 9octobre 2020, et la journée de lafête des 100 ans de La Cause,prévue le 17 octobre 2020 à Paris,qui devait permettre de rassem-bler près de 500 personnes.J'entrevois la frustration que celapeut être pour certains, la décep-tion aussi, mais, pour d'autres, lesoulagement devant une décisionqui met fin à l'incertitude. Nouscontinuons toutefois à garder l’es-poir de reprendre peu à peu l’en-semble de nos activités ! Ainsi,nous avons décidé de programmerà nouveau :

Le concert des 100 ans pourle vendredi 19 mars 2021, àl’Église américaine de Paris.
La vente annuelle, les 19 et20 mars 2021, à l’Église améri-caine de Paris.
La journée de fête des 100

ans, le samedi 26 juin 2021, àParis, rue de Charonne, au Palaisde la Femme de l’Armée du Salut.

Plusieurs séjours se prépa-rent aussi pour l’année 2021, pourles Solos, pour les couples et pourles personnes en situation dehandicap visuel.Nous remettons ces projetsentre les mains de Dieu. En atten-dant de vous retrouver pour parta-ger la joie de ces rencontres, jevous invite à prendre soin de vouset à toujours rester enracinés dansl’Espérance en Christ !Bonne lecture !
Alain Deheuvels

Pasteur - Directeur Général
de la Fondation

ENrACINÉS DANS
L’ESpÉrANCE!C’est le mot d’ordre que nousavons choisi pour l’édition 2021 del’Agenda annuel paru à La Causesans interruption depuis 1924.L’arbre de La Cause, depuis100 ans, enraciné et porté par uneferme espérance en Christ, pour-suit en 2021 sa croissance. Cette période de pandémieoffre un nouvel angle de visionpour appréhender l’organisationde la vie et des priorités existen-tielles. C’est une école de patiencequi enseigne à dépasser les frus-trations, à savourer différemmentles liens humains, à mesurer l’es-pace de liberté comme un précieuxprivilège, à relativiser le matéria-lisme, à réinventer le rapport autemps et la sagesse de l’attentedans sa dimension spirituelle.L’attente n’est-elle pas la formeactive de l’espérance ? Agir avecl’élan créatif, l’enthousiasme del’Esprit de Dieu, mais en faisant
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DÉpArtEmENt SOLOS-DuOS Y DÉpArtEmENt SOLOS-DuOS Y DÉpArtEmENt SOLOS-DuOS

Solo ou Duo, vieux ou jeune, nousavons tous besoin d’être aimé. Recevoir desmarques d’affection est une de nos quêtespresque quotidiennes. En ce temps deCOVID, quand certains parlaient de « distan-ciation sociale », d’autres corrigeaient le tiren choisissant l’expression « distanciationphysique » car l’humain ne saurait se passerde relations sociales. En famille, avec nos aînés, nous avonssouvent resserré les liens à l’occasion decette crise sanitaire qui nous a ramenés àl’essentiel ; nous avons su envoyer des mes-sages d’affection autour de nous pour nourrirune solidarité indispensable.
Et les couples ?La promiscuité a créé des tensions etcausé (ou hâté) des décisions de rupture.Mais pour d’autres, au contraire, la coupureavec l’extérieur a apporté un ralentissementde rythme et un recentrage bénéfique. Ilsavaient enfin du temps pour se parler et pourprendre soin de leur relation. Ils ont décou-vert que leurs conflits venaient principale-ment des pressions extérieures.
Et les Solos ?Pour les personnes qui vivent seuleschez elles, cette période du « chacun chezsoi » a créé une solitude factuelle profonde.L’absence de contact physique, d’échangevisuel et verbal en direct en ont fragilisé plusd’un, même si les nouveaux supports de com-munication ont permis à beaucoup de ren-forcer ou créer de nouveaux liens amicaux,familiaux et ecclésiaux. Les mesures sani-taires actuelles pointent du doigt les Solosavec une cruauté involontaire : quand on estseul, on doit s’asseoir loin des autres, aucinéma ou à l’église, et laisser autour de soicette zone de sécurité qui peut aussi être res-sentie comme une forme de mise à l’index. Lasolitude devient une réalité visible, palpablemême dans les lieux communs.
Dieu est amour 

Dieu est amour est le message cen-tral de la Bible ; et pas seulement du NouveauTestament comme on le croit parfois. Déjàdans la première alliance, Dieu manifeste
son amour pour le peuple d’Israël. Il ledélivre de l’esclavage, il l’accompagne dansla traversée du désert, il lui donne une terre.
Dieu est amour puisqu’il se compare à un

amoureux, prêt à tout pour garder la fidélitéde son peuple. Dieu est amour puisqu’Ésaïele décrit comme une mère qui  prend plaisir àcajoler son enfant sur ses genoux. Dieu est
amour puisque dans les paraboles duRoyaume, Jésus le compare à un père qui guettele retour de son fils sur le chemin. Dieu est
amour et Jésus l’appelle ABBA, PAPA!

Le récit de création humaine de laGenèse utilise trois fois en deux versets(Gn 1.26-27), le mot hébreu tselem (image,en français) pourinsister sur la ressem-blance entre Dieu etle genre humain qu’ila créé. Ce point com-mun entre Dieu et l’humain n’est pas une res-semblance physique. Nous sommes le refletde Dieu car nous portons en nous cette capa-cité unique et extraordinaire: celle d’aimer.
Tout être humain a besoin d’amour !Pour se développer harmonieuse-ment, dès le plus jeune âge, les soins vitauxne suffisent pas. L’enfant guette un regard,une caresse, une parole. Et les rides n’effa-cent en rien notre besoin d’amour. Mêmeexprimées différemment, tendresse phy-sique et verbale restent attendues à tout âgejusqu’au bout de la vie. Une famille sansamour, c’est comme si on lui enlevait la lettreM du milieu : elle devient une faille quiengouffre et abîme ses petits. Les millions de selfies quotidienséchangés de par le monde disent bien lebesoin humain d’exister et de recevoir desmarques d’intérêt de ses proches ou mêmed’inconnus. 
Caractéristiques de l’amour Il est impossible de décrire d’unemême plume toutes les sortes d’amour enœuvre dans les relations humaines, maissoulignons ici l’importance de deux ingré-dients : le respect de l’altérité et la générosi-té. Par le premier, chacun reste à sa juste

place fidèle à soi tout en s’approchant del’autre. Par la générosité, l’échange sort d’unedimension utilitaire ou mercantile. 
Un besoin, une mission À nous tous qui avons tant besoin derecevoir de la tendresse, une parole estadressée : Toi, aime ! Tu as devant toi d’autres
assoiffés : offre ton amitié ! Si Jésus a choisi leverbe aimer comme pilier du résumé de laloi, dans ses deux commandements (Mt22.36-38) ; si Paul peut affirmer que l’amourest plus grand encore que la foi (1 Co 13.13) ;si Jean ose écrire que Tous ceux qui aiment,
connaissent Dieu ! (1 Jn 4.7), c’est que l’amournous propulse dans une dynamique vitale. 
Des Solos en réseauQuand la solitude étreint et que lebesoin relationnel se manifeste, prendre lerisque de sortir de sa bulle pour lancer unSMS, un appel, une invitation, une proposi-tion de vacances… Saisir son potentiel pouraller vers l’autre et ouvrir une amitié avecrespect et bienveillance. 
Des couples vivantsQuand le conjoint semble distant, aulieu de se replier sur soi, aller vers lui avec sim-plicité et générosité. Quand les mots sont rares,les regards fuyants, les agacements instinctifs,décider de ré-ouvrir les vannes de la tendresse,parler avec tact ou offrir son attention, ou cher-cher de l’aide pour le faire.
L’amour s’apprendNous sommes tous en chemin… Larelation à l’autre est ce qui demande le plusde travail sur soi, d’ajustement, d’écoute, devolonté. Initier le dialogue mais aussiprendre soin de l’autre, s’appuie sur l’ap-prentissage à partir de ses erreurs, ses essaiset ses avancées. 
L’essentielAu cours de cette période difficilependant laquelle nombre d’entre nous ontperdu un proche, souvent un parent, leretour à l’essentiel s’est imposé : quand la vieest en jeu, quand nous mesurons nos fragili-tés intrinsèques, l’affection partagée est untrésor que nous pouvonstous re-découvrir !

Nicole Deheuvels 
Directrice du Département

Solos-Duos

NOuS AvONS tOuS bESOIN D’AmOur!
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QuE prOpOSE LE DÉpArtEmENt SOLOS-DuOS ?

1 - Les Causeries des Solos :Prochain cycle prévu de novembre à février pour 10 séances, aprèsle succès de cette initiative datant du confinement de mars dernier. Des petits groupes de 4 personnes réunis par téléphone ou en vidéopour s’exprimer dans un cadre bienveillant sur des sujets divers selonun parcours coordonné. Une opportunité pour dialoguer avec des per-sonnes Solos d’autres régions et réfléchir ensemble aux questionsessentielles de la vie. 
2 - Des Séjours SolosDes Week-ends et vacances réunissant 40 à 100 participants dans lerespect et la bienveillance. Autant d’occasions de se faire du bien avecdes activités sportives, des visites touristiques, des apports culturels, etde développer les outils d’une vie équilibrée par un travail sur soi. Lesprochains séjours seront : du 28 décembre 2020 au 2 janvier 2021, pourles 40 - 55 ans, au Nouvel An, dans le massif savoyard des Bauges (73)en pleine nature, pour des sports d’hiver ; du 2 au 5 avril 2021, pour lesplus de 55 ans, à Pâques , à La Costette, en Haute-Loire (43), pour un par-cours spirituel de résurrection ; du 25 au 28 juin, à Paris, avec une cen-taine de personnes et la participation aux festivités du Centenaire de laFondation La Cause puis des visites touristiques dans la capitale et undîner spectacle participatif.

3 - Le réseau Sol Fa Sol (Solidaires Face à la Solitude)Des groupes locaux pour vivre des espaces d’amitiés dynamiquesdans les régions. Une façon de découvrir son environnement naturel etculturel dans une ambiance conviviale en compagnie de chrétiensd’autres églises. Actuellement 9 groupes existent ; de nouveaux groupespeuvent se lancer dès l’accord de deux Solos. Une réunion nationale desanimateurs bénévoles de ce réseau, le 19octobre, par vidéoconférenceZoom, est ouverte aux personnes envisageant de s’y impliquer.

4 - Un bilan d’étape individuelÀ travers un parcours de 3 entretiens, le Solo fera le point sur sonchemin de vie personnelle avec l’aide d’un professionnel chrétien : habi-ter le présent, guérir du passé et ouvrir un avenir. Dans ce cadre propiceà une parole vraie, le Solo pourra définir ses fondements existentiels etimaginer de nouvelles perspectives.

1 - Préparation au mariageCette journée collective de préparation au mariage permet d’aborderavec les couples les aspects relationnels de la vie conjugale. Exposés,dialogues en couple, exercices, ateliers… Une pédagogie participative àla fois ludique, bienveillante et profonde ouvre des champs de réflexionpour chacun. Ces rencontres ont lieu en région parisienne le samedi 10avril 2021,  mais aussi à Lyon(69) , Valence (26) et Nantes (44).

3 – Sessions pour les couples 
“Couple et job” à Saint-Malo (35), du 5 au 7 février 2021, sansenfants.
“Construire son couple” du 13 au 16 mai en Chartreuse et du 26 au31 juillet 2021 à Garaison (65). Ces sessions offrent aux couples des supports tirés des scienceshumaines et d’une approche spirituelle chrétienne pour leur permettrede visiter leur histoire, redonner goût à leur tendresse, et retrouver uneénergie constructive. À tout âge, c’est l’occasion de prendre du temps àdeux pour nourrir sa relation. Ces sessions sont organisées en partena-riat avec le mouvement catholique œcuménique Fondacio.

LE DÉpArtEmENt SOLOS-DuOS prOpOSE Aux SOLOS 
(célibataires – veufs.ves – divorcé.es)

LE DÉpArtEmENt SOLOS-DuOS prOpOSE Aux DuOS

2 - Entretiens de conseil conjugalLes couples qui souhaitent avoir recours à un tiers pour analyserensemble leur situation peuvent être reçus en réel ou en visioconférencepour un suivi de quelques séances de conseil conjugal.
4 – Ateliers, conférences et formations Les églises et associations chrétiennes peuvent inviter NicoleDeheuvels pour des interventions concernant la sphère des Solos et desDuos pour rejoindre différents publics ciblés.

DÉpArtEmENt SOLOS-DuOS Y DÉpArtEmENt SOLOS-DuOS Y DÉpArtEmENt SOLOS-DuOS
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Vous connaissez le conseillerfinancier qui vous dit commentplacer au mieux votre argent, leconseiller juridique qui vous ditquels sont vos droits et comments’en prévaloir. Le conseiller conju-gal et familial (CCF), lui, « tient
conseil » avec les personnes qui leconsultent pour leur permettre decomprendre ce qu’elles viventdans leur couple ou leur famille etde trouver par elles-mêmes lesmeilleures voies de changement,de dégagement, et/ou d’accepta-tion de leur situation.Son rôle est d’abord d’écou-
ter ce qui a déclenché la démarche(conflits répétés, situations fragili-santes – deuil, maladie, chômage –,infidélité, difficultés avec unenfant…) et ce que les personnesviennent déposer et mettre enmots : leur colère, leur incompré-hension, leur souffrance, leurculpabilité, leur peur… Ce que leconseiller conjugal et familialpropose, c’est d’expérimenter un
espace sécurisé par une tierce
personne pour déposer l’enve-loppe fragilisée du couple.Ainsi, le CCF encourage l’ex-pression d’une pensée person-nelle, parfois impossible dans leface-à-face du couple, et permetpour chacun l’alternance de laparole et de l’écoute. Il nommeaussi des ressemblances dans lesreprésentations des conjoints, lesexpériences et les attentes. Ainsi, ilfait un travail à la fois de sépara-tion et de liaison entre les parte-naires.Petit à petit, le dialogueinstauré va permettre un premierprocessus de désillusion du
couple, de l’autre, de soi, carsouvent les débuts d’une relation

amoureuse s’inscrivent dans uncertain idéal de couple sansmanques et sans tensions avec unpartenaire qui a toutes les qualitéset qui renvoie une image idéaliséede soi. « Redescendre du petitnuage » sur lequel les partenairess’étaient installés et prendre lamesure du réel, de la différence del’autre, sont des pas importants.Mais ce processus de désillusionest souvent déstabilisant, car d’une

certaine façon, un ancien mondevole en éclats et il faut en recons-truire un autre. Le CCF est là pouroffrir un point de stabilité et desoutien pour accompagner cepassage de l’ancien vers lenouveau.Les partenaires vont, cefaisant, pouvoir se dire ce qu’ilsvivent et ce qu’ils ont envie devivre et qu’ils ne se sont peut-êtrejamais dit avant : leurs frustrationset déceptions, mais aussi leurssatisfactions et joies, leursattentes, les rôles de chacun, leursvaleurs. Ce dialogue va permettrede voir ce qui a été partagé, ce quil’est encore, ce qui ne l’est plus, cequ’ils pensaient être partagé, maisqui était plutôt imposé par l’un àl’autre… Au fil des séances, lespartenaires vont ainsi revisiterleur histoire de couple.

Cela pourra être l’occasiond’une prise de conscience que leconjoint leur fait revivre des situa-tions, des affects qu’ils ont déjàvécus dans le passé, avec un autrepartenaire, ou avec un père, unemère, un frère, une sœur, ce quivient peser dans le présent de larelation de couple… C’est là uneautre facette du travail en conseilconjugal et familial : désintriquerquelque peu le présent du passé,pour avoir un peu plus desouplesse, de « jeu » dans la rela-tion. Cela peut parfois révéler uneblessure enfouie mais bien active,qui nécessitera un travail théra-peutique individuel.Ce travail sur la relation decouple peut se faire à deux biensûr, mais aussi par une personne
seule qui a besoin de prendre durecul. Le conseiller conjugal etfamilial peut aussi recevoir une
famille pour expérimenter cecadre sécurisé où la parole dechacun devient possible et écou-tée, où le dialogue peut (re)naître.Cet espace où les personnesne viennent « que » pour parler etécouter peut permettre ainsi une
restauration de la qualité affec-
tive des relations, ce qui asouvent comme effet collatéral unemeilleure capacité à dépasser lesconflits et à retrouver une certainecréativité. Parfois, les conjointsdécideront de se séparer, mais enayant expérimenté un certain apai-sement qui s’avèrera constructifpour l’avenir, le leur et celui deleurs enfants.

Marlyse Plagnard
Conseillère conjugale 

et familiale
engagée avec La Cause

DÉpArtEmENt SOLOS-DuOS Y DÉpArtEmENt SOLOS-DuOS Y DÉpArtEmENt SOLOS-DuOS

Qu’ESt-CE Qu’uN CONSEILLEr CONjugAL Et FAmILIAL ?

illustration freepik.com



passé. Le fait d’ouvrir une perspective desolution au futur permet à chacun de garderla tête haute. Pas d’humiliation, pas de cris-pation dans une attitude défensive. 
Ni silence, ni culpabilisation.Les couples qui apprennent ainsi à transfor-mer leurs reproches mutuels en propositionspositives sont surpris de constater à quelpoint cela change l’atmosphère deséchanges. Plus besoin de taire une insatisfac-tion pour ne pas déclencher une dispute : onpeut parler de ses blessures en sortant del’éternelle dialectique de la faute. La questionn’est pas de déterminer qui est le plus cou-pable mais d’analyser les mauvais fonction-nements. Il s’agit de faire part de possiblesaméliorations plutôt que d’accumuler despreuves contre l’autre. 

Sur des sujets plus intimes, l’utilisa-tion de cette formulation peut aussi déblo-quer des situations tendues. Pendant ouaprès une relation sexuelle, énoncer unreproche est extrêmement toxique. La per-sonne incriminée prendra pour un affrontpersonnel cette remise en cause, aveccomme conséquences possibles une perte delibido et la fuite de l’intimité. À l’inverse, pou-voir évoquer ses désirs, ses rêves, et esquis-ser une suggestion pour le futur ouvre à unimaginaire commun. Des retrouvailles sontainsi dessinées et sollicitent le potentielcréatif des amoureux. 
Une parole réconfortante est source de

vie, une parole cruelle est démoralisante.(Ps 15.4)
Nicole DEHEUVELS

Directrice du Département
Solos-Duos
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« Elle n’est jamais contente, de toutefaçon ! » se défend Lionel. « Lydie mereproche de ne pas en faire assez à la maisonet dès que je fais une chose, elle la critique… »
Face aux reproches, chacun a sa stratégie :jouer l’offensé, nier le problème, attaquer àson tour… Les dialogues de sourds des tradi-tionnelles scènes de ménage peuvent donnermaints exemples de nos réactions.

Nous avons les uns et les autres unniveau de susceptibilité différent nous per-mettant de plus ou moins bien supporter lesreproches. Mais les études comportemen-tales montrent que, si un reproche peut avoirune certaine efficacité pour l’accomplisse-ment d’une tâche, en matière relationnelle, etparticulièrement dans les couples, l’usagedes reproches abîme la relation. Face à une frustration, la réactionspontanée est une certaine agressivité et leconjoint peut être une cible idéale. « C’estincroyable comme tu mets tout le temps dubazar dans cette maison ! » dit Albert. Au lieude parler de son agacement personneldevant le désordre et de son envie d’un inté-rieur accueillant, il déverse sa charge émo-tionnelle sur sa compagne. Naturellement,elle va être portée à se défendre : « Ce n’estpas vrai ! ». À se justifier : « C’est parce que jesuis en pleine période de créativité ! » À atta-quer : « Parce que ce pull qui traîne, il est àmoi, peut-être ? ».Même si Albert aura la satisfactiond’avoir dit ce qu’il pense franchement, lerésultat de son intervention risque fort de ledécevoir. Faudrait-il alors qu’il se taise ? Nonpas, mais il peut exprimer son souci autre-ment. 

Comment exprimer des «reproches»
de façon efficace, sans générer un conflit ?

Lydie pourrait dire : « J’ai du mal àaccepter de faire le ménage de toute la mai-son toute seule. Est-ce que tu serais d’accordd’y participer, en prenant en charge une par-tie qui te convienne pendant le week-endprochain ? »Albert face au désordre du salonpourrait dire : « Je crois que j’ai besoind’ordre pour me sentir bien. Est-ce que dansles jours qui viennent, il serait possible deranger le salon, ensemble ou chacun de soncôté ? ».

Même après une situation blessante, il
est possible de parler au futur. Quand Daphné et Raphaël reviennentd’un repas avec la belle-famille, Daphné dit :« Dans ta famille, ils ont tous un méga problè-me : c’est insupportable, et toi tu fais commesi de rien n’était ! Tu m’exaspères ! ». La dis-cussion tourne à l’orage et ils risquent de seblesser l’un l’autre encore plus.Daphné aurait pu dire : « J’ai remar-qué que certains membres de ta famille ontdes convictions politiques avec lesquelles jesuis en désaccord. Je crois que tu partagesmon opinion. Est-ce que tu penses, au pro-chain repas ensemble, pouvoir leur deman-der d’arrêter d’avoir des propos racistes ? »En énonçant une proposition concrè-te pour le futur, on évite d’enliser la querelle.Il n’y a alors pas lieu d’argumenter sur lessouvenirs contradictoires de l’anecdote du

AImEz-vOuS LES rEprOChES ?

DÉpArtEmENt SOLOS-DuOS Y DÉpArtEmENt SOLOS-DuOS Y DÉpArtEmENt SOLOS-DuOS

Au lieu de parler de l’autre, parler de soi

Au lieu de parler du passé, parler du futur

Au lieu de dénoncer des généralités, formuler
une proposition concrète
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Témoignage de SylvieLorsqu’en 2002, je suis revenue dedix-sept ans passés au Canada, mon premierréflexe pour développer un réseau d’amis, aété de fouiller sur internet s’il existait desrencontres amicales de personnes seulesprotestantes. J’ai alors découvert le réseauSol Fa Sol de La Cause. Je suis devenue assidue des événe-ments Sol Fa Sol d’Île-de-France. Je garde unsouvenir mémorable d’une journée de juinau bord du Loing où nous avons été accueillisdans la propriété d’une amie de La Cause.Nous nous y sommes délectés d’un barbecue,avons remonté le Loing en bateau pour reve-nir à la nage, et avons pris plaisir à delongues discussions. Mes années d’animation du groupeSol Fa Sol d’Île-de-France ont été joyeuses :visite du Musée Albert Kahn à Boulogne-Billancourt, du château de Breteuil, du Muséed’Art et d’Histoire Juifs, et les soirées deNoël… J’ai aussi pu participer à des séjourspour Solos : une ambiance détendue, joyeuseet bienveillante, un choix d’activités diversi-fiées, culturelles ou sportives, et un encoura-gement dans ma foi. Mon plus beau séjour a été sans nuldoute celui de Torre Pellice en Italie en 2005,dans une pension vaudoise. Les visites pourconnaitre l’histoire des Vaudois, les randon-nées en montagne, les allers-retours à la

gelateria, les repas typiquement italiens, lesmoments de réflexions spirituelles et la soi-rée de sketches mémorables   l’ont parfaite-ment composé… sans parler des amitiés ini-tiées et toujours existantes à ce jour. J’ai aussi participé à un voyage enIsraël organisé en janvier 2015. DeJérusalem à Césarée, puis Nazareth,Tibériade, Capernaüm, Qumrân, Massada etle désert du Néguev, notre aventure a été tré-pidante. J’ai été particulièrement émue denous recueillir dans le jardin de Gethsémané,de célébrer le repas du Seigneur dans le jar-din de la tombe, de traverser le lac deTibériade, et de visiter le Musée du YadVashem. 

Je garde et garderai toujours un
lien affectueux avec La Cause car soninvestissement dans la vie des « Solos »comme pour d’autres causes me touchentprofondément, renouvellent mon espérancechrétienne et n‘évoquent que des souvenirsheureux. Je ne cesserai de me réjouir d’avoircroisé son chemin et souhaite de tout moncœur que son œuvre perdure encore dans lescent années à venir. Merci à toute l’équipe. 

Sylvie Rinderknecht
Extrait de 

Vous serez mes témoins, 
La Cause, 2020.

Témoignage de PaTricia J’encourage tous ceux qui pensentcontacter La Cause à le faire. Je suis tellementreconnaissante pour son existence et les pos-sibilités qu’elle offre. J’avais besoin de savoirque je faisais ma part pour sortir de la solitu-de et être ouverte à l’autre. Dans les entre-tiens, j’étais en sécurité pour écouter mespeurs, mon désir et mes questions. Je me suissentie renforcée, encouragée et surtout…entendue, comme jamais auparavant.Personne ne m’a demandé de diminuer mondésir de rencontrer un partenaire mais d’êtrepleinement moi et présente au présent. Etque aimer s’apprend. Je crois que notrerelation avec Dieu est au cœur du sujet. Ceministère de La Cause pour les personnesseules est crucial, véritable cadeau qui m’aété donné. Au jour de mon mariage, je nevous oublie pas : merci à La Cause des
Solos !

SOLIDAIrES FACE à LA
SOLItuDE : SOL FA SOL

Engagée dans quatre pays, laFondation La Cause soutient vingt centresd’accueil d’enfants vulnérables. En ce tempsparticulier de Covid-19, elle tient à rendrehommage aux directrices et directeurs de cesorphelinats accueillant près de 1 800 enfantset jeunes mineurs.Situées à Madagascar (10), auCameroun (1), au Togo (1) ou en Haïti (8), ces

maisons d’enfants ont chacune leurs spécifi-cités mais elles ont un souci commun : celuid’accueillir les enfants en détresse et de leuroffrir un espace de paix et de bien-être. Faceà des situations personnelles et familialesdifficiles vécues par les enfants avant leurarrivée, le centre se veut avant tout un lieusécurisant et épanouissant. Or les structuresse sont révélées bien dépourvues face à unepandémie sans précédent. 

EN mISSION pOur LES ENFANtS EN tEmpS DE CrISE



La catastrophe sanitaire s’est présen-tée sous des auspices bien plus sombre qu’enEurope en raison de l’insuffisance d’équipe-ment et de personnels de santé. Le manquede matériels de protection, mais aussi lemanque d’eau sont autant d’obstacles pourfreiner la contagion.  Devant cette crise, ladirection de chaque structure a confiné lesenfants en ne permettant qu’à une ou deuxpersonnes du centre de se rendre à l’ex-térieur pour les achats d’alimentation. Lascolarité s’est faite sur place ainsi que denombreuses activités éducatives et ludiques.À Madagascar, après plusieurs moisde confinement, le pays s’est ouvert progres-sivement. La crainte de la contagion demeu-re et certaines villes sont encore confinées.On ne peut pas encore se déplacer d’unerégion à une autre et des barrages sanitairessont organisés à leurs entrées pour prévenirles déplacements de population. Dans ce cli-mat difficile où le prix de l’alimentation aencore augmenté, les barrages sanitairesprennent figure de barrages sécuritairespour prévenir les exactions de bandits de cir-constances. Les écoles étaient également fer-mées jusqu’en octobre et seuls les élèves enclasse d’examen pouvaient sortir pour vali-der leurs épreuves.Au centre Masohafa, le directeurHasina et son épouse Gaëlle ont été bienmalades, comme Rivo Albert, responsable duparrainage au centre du Semeur à Itaosy.Heureusement, si certains ont été plus oumoins atteints, aucun décès n’est à déplorerau sein du personnel ou parmi les enfantsdes dix centres que nous soutenons.Nous portons particulièrement dansnotre prière Richard Rahajason et sa famille,car son épouse le docteur Bako est décédéefin septembre suite à une longue maladie.Au Cameroun, pays le plus touchéd’Afrique, le confinement du « Club desJeunes Aveugles Réhabilités du Cameroun »(CJARC) voulu par le directeur Coco BertinMowa, dès le premier cas signalé dans lepays, a été bénéfique. Aucun décès au sein dupersonnel ou des enfants, même si la maladiea touché quelques personnes en charge de

maintenir les liens du CJARC avec l’exté-rieur. Au Togo, le Centre d’Accueil Social duTogo (CAST) a vécu en autarcie. La majoritédu personnel a été maintenue hors du site, etne sont restés au centre que les personnelsindispensables au suivi des enfants : cuisi-niers, nourrices, et quelques éducateurs quise sont relayés dans l’accompagnement quo-tidien des enfants présents au CAST. Il dispo-se de plusieurs puits, de son propre potageret de sa propre basse-cour qui lui ont assuréde traverser l’épidémie sans risque. En effet,les marchés sont fermés et tous les métiersliés aux besoins quotidiens sont restreintsdans leurs activités. Le Togo a vécu au ralentiet connaît une nouvelle pauvreté, qui prendune ampleur encore peu connue dans lesvilles. L’état d’urgence sanitaire y a été pro-longé jusqu’au quinze septembre.En Haïti, la situation reste très préoc-cupante car l’épidémie s’ajoute à un climatsocial et politique délétère où 60% de lapopulation vit sous le seuil de pauvreté(moins de 2 $ par jour). On dénombre plusde 100 groupes armés qui sèment la terreurdans le pays en toute impunité. Selon laBanque mondiale, 96 % de la population haï-tienne est frappée par les catastrophes natu-relles et particulièrement les ouragansrécurrents de l’automne. De plus, le récentouragan Laura, qui a fait plus de dix morts etcausé d’énormes dégâts à travers le pays,aggrave une situation déjà plus que difficile. Au sein des huit centres bénéficiantd’un soutien de La Cause, aucun cas de

Covid-19 n’a été signalé : tous se sont confi-nés pour éviter une possible contagion del’extérieur. Là encore, les rassemblementsont été restreints mais les écoles rouvrentpeu à peu. Selon les structures, la vie de tousles jours reste préoccupante. Si certaines dis-posent de basses-cours et de plantationsvivrières qui leur permettent d’assurer l’ali-mentation des enfants, d’autres situées enville gèrent difficilement l’approvisionne-ment. Tous espèrent des jours meilleurs.Avec courage, les directrices et directeurss’adaptent pour assurer à la fois l’alimenta-tion, la santé et l’éducation. Mais ils doiventaussi sensibiliser sans relâche les enfantsaux gestes barrières afin d’éviter la conta-gion, et couper les chaînes de transmissionlorsqu’un seul d’entre eux se déplace à l’exté-rieur… Directrices et directeurs se battentpour permettre à la vie de continuer malgrétout et assument leur première mission :offrir aux enfants un cadre de vie sécurisé.Bravo à tous pour ce coura-ge et cette détermination !
Véronique Goy

Directrice du Département
Enfance

Dernière minute : en lien
avec le ministère des affaires
étrangères français, une mission
de La Cause à Madagascar se
prépare pour le mois de
décembre prochain.
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RGPD : La Fondation La Cause ne vend ni ne cède ses fichiers à aucun autre organisme. Les informations recueillies sont protégées et utilisées uniquement
pour la gestion de vos inscriptions, vos abonnements et vos dons. Vous pouvez exercer votre droit d’accès aux données vous concernant et les faire rectifier ou
supprimer en contactant : Matthieu Arnera, fondation@lacause.org, 69 avenue Ernest Jolly, 78955 Carrières-sous-Poissy, 01 39 70 60 52.
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Concert exceptionnel des 100 ans de laFondation La Cause ! Des œuvres deBach, Beethoven, Bernstein,… interpré-tées par la formation Huit de Chœur deVersailles :
Vendredi 19 mars 2021, 20h

Église américaine de Paris 
65 quai d’Orsay, Paris 7e

CONCErt

FILm

rAppOrt D’ACtIvItÉ

LA CAuSE FêtE SES 100 ANS Et ON vOuS y AttEND !

jOurNÉE mONDIALE DE LA
CANNE bLANChE

rENCONtrE DE FAmILLES
ADOptIvES DE mADAgASCAr

LA CAuSE S’ExpOSE : 
CuLtES - CONFÉrENCES

Le Film La Cause, 100 ans de raisons, réalisépar Raphaël Canard, a été diffusé par PrésenceProtestante le 15 mars, sur France 2. Nousvous invitons à le visionner sur le sitewww.lacause.org et à le faire connaître autourde vous : les 100 ans d’histoire et les témoi-gnages d’actualité forment un beau tableau, àla fois dynamique et émouvant. 
Le samedi 26 juin 2021, une grande journée de fête au Palais de la
femme, 94 rue de Charonne, 75011 Paris. Au programme de cette jour-née festive : célébration, table ronde, chants, témoignages, musique etchants chorals et encore des surprises !

La Fondation La Cause est habilitée à recevoir des dons déductibles de l’impôt sur le revenu,
pour 66 % de son montant, dans la limite de 20 % du revenu imposable, ainsi que des dons
déductibles de l’Impôt sur la Fortune Immobilière, à hauteur de 75 % de son montant, dans
la limite de 50 000 €. La Fondation La Cause est autorisée à recevoir des legs et donations

dispensés des droits de mutation.

Le rapport d’activité 2019 de la Fondation LaCause peut être envoyé par mail à toute per-sonne qui en fait la demande.

vENtE DE LA CAuSE 2021Elle aura lieu les 19 et 20 mars 2021, àl’Église américaine à Paris. Retenez déjàles dates dans votre agenda. Vous pouvezaussi dès maintenant préparer l’approvi-sionnement des stands en tricotant de lalayette, par le recueil de timbres et decartes postales anciennes, ou la prépara-tion de confitures maison !

La prochaine rencontre organisée parl’association Les Amis du Catja (pour lesfamilles d’enfants adoptés au CentreCATJA de Mananjary à Madagascar) auralieu à Valence, du 30 octobre au1er novembre 2020. Pour s’inscrire : amisducatja2018@gmail.com

Elle aura lieu le jeudi 15 octobre 2020. LaCause reçoit à cette occasion des donsspécialement affectés à son travail enfaveur des personnes atteintes de cécité.Nous invitons les Églises à recueillir pourcela une offrande particulière lors duculte du dimanche 18 octobre. Notreéquipe est disponible pour venir présen-ter nos actions dans votre Église à cetteoccasion ou un autre dimanche !• Dimanche 4 oct., EPU de Poissy (78), 31av. des Ursulines, à 10h, culte, puisréflexion sur la prière.• Dimanche 18 oct., EPU de Romans (26),9 Bd de la libération. EPU de Limoges(87), 14 rue de la Réforme, 10h30.• Dimanche 22 nov., EPU de Saintes (17),2 cours Reverseau, 10h30.• Dimanche 29 nov., EPU de St Quentin(02), 1 rue Claude Mairesse, 10h30.

• Du 29 décembre 2020 au 2 janvier 2021,séjour dans les Alpes, pour les Solos de 40 à55 ans. Rencontres, randonnées et sports deneige ; partage spirituel et développementpersonnel ; fête du Réveillon.Renseignements et inscriptions en ligne :www.lacause.org.

SÉjOurS SOLOS• Du 2 au 5 avril 2021, séjour en HauteLoire, à La Costette, pour les Solos de plus de55 ans. Rencontres et partage spirituel dutemps pascal dans la profondeur et la joie. • Du 25 au 28 juin 2021, séjour à Paris,pour les Solos de tout âge. Fête du centenairede la Fondation La Cause, amitiés, découvertede Paris, soirée conviviale interactive…

DÉpArtEmENt SOLOS-DuOS Y DÉpArtEmENt SOLOS-DuOS


